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Brücke · Le pont: Prévention de la violence des jeunes au Salvador

La non-violence ouvre des perspectives d’avenir

Au Salvador, la vie de tous les jours est imprégnée par la violence. Brücke · Le pont soutient la prévention de la violence des jeunes.
Avec dix meurtres par jour, Le Salvador est en tête des délits de violence en Amérique latine. Les médias donnent l’impression que ce sont les bandes de jeunes– les fameux maras – qui posent le plus grand problème. En réalité, celles-ci ne sont responsables que de dix pour cent des meurtres. Malgré cela, les jeunes sont très fortement impliqués dans les actes de violence – soit comme agresseurs soit comme victimes.

Fuir la violence

Juan Cabrera*,19 ans, était longtemps membre actif d’une bande de jeunes. Sans certificat scolaire et sans profession, il gagne maintenant sa vie avec des petits boulots précaires. Le reste du temps, il ne sort pas de chez lui pour éviter de croiser les maras ou la police. « Je songe à émigrer aux Etats-Unis » dit-il : « des cousins, des amis et une sœur y travaillent déjà. Mais c’est illégal et le risque à courir est grand.»

Héritage de la guerre

La situation de Juan correspond à la réalité de beaucoup de jeunes au Salvador. Ils grandissent dans un contexte qui, dix-sept ans après la fin de la guerre civile, est encore caractérisé par la pauvreté, le chômage et la violence. Toxicomanie, prostitution, grossesses chez des adolescences et sida sont très répandus parmi les jeunes. Un tiers d’entre eux n’ont pas terminé l’école. Dans leurs familles, souvent divisées, ils ne trouvent pas le soutien nécessaire. C’est pour cela que nombre d’entre eux cherchent leur bonheur à l’étranger. Ceux qui restent dans le pays se joignent à une bande de jeunes et y trouvent là leur « famille ».

Pris dans l’engrenage

Hélas, leur situation ne fait qu’empirer. A l’origine, les bandes de jeunes s’étaient formées pour se défendre contre les gangs criminels dans la jungle des grandes métropoles comme Los Angeles. Mais depuis plusieurs années, ces bandes sont mêlées aux activités de la criminalité organisée et se sont répandues dans toute l’Amérique centrale. Des jeunes et même des enfants deviennent voleurs et dealers de drogues et d’armes, escrocs et assassins. Les gouvernements qui sont en partie aussi impliqués dans ces affaires lucratives, répondent surtout par la répression. Au Salvador, le programme « Mano dura » (la main dure) traite ces jeunes comme des criminels. Soupçonné seulement d’être membre d’une mara est une raison suffisante pour être arrêté. Durant ces dix dernières années, des milliers de jeunes ont été mis en prison. C’est là alors, pour supporter les conditions dures de la prison, qu’ils n’ont d’autres alternatives que de se joindre à une mara.

Prévention au lieu de répression

Juan Cabrera, finalement, n’a pas émigré aux Etats-Unis et travaille aujourd’hui dans un centre qui lutte pour donner aux jeunes un avenir meilleur. Par expérience, Juan connaît les problèmes auxquels ceux-ci sont confrontés. Brücke · Le pont soutient ce centre dans son travail : des groupes de jeunes organisent des activités de loisirs pour sortir d’autres jeunes de la misère. Parallèlement, des cours de prévention à la violence et de résolution des conflits sont organisés. Les participants apprennent à assumer la violence vécue et à résoudre les conflits de manière non-violente. Ce processus pose une base solide sur laquelle les jeunes peuvent construire des perspectives d’avenir. Ils rattrapent les connaissances scolaires, suivent une formation professionnelle et apprennent à se positionner sur le marché de travail ou à monter une petite entreprise.

Des efforts communs

En plus, les jeunes formulent aux autorités locales des propositions concrètes d’une politique de la jeunesse et sensibilisent la population à leurs buts. Car pour combattre la violence, ils ont besoin du soutien de toute la société. Et Brücke · Le pont a besoin de votre aide pour pouvoir financer les projets qui leur donnent des perspectives d’avenir.
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